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E G E R L A N D ET DE SA C O L O N I S A T I O N 

Josef Hemmerle 

Le Egerland qui constitue de nos jours la partie la plus occidentale de la 
Bohéme fut jusqu'en 1322 partie intégrante du vieil Empire Germanique. La 
désagrégation de la puissance des Staufen au 13e siěcle relächa l'organisa-
tion rigide de ce pays frontalier jusqu'a ce qu'il füt donné en gage au Roi 
Jean de Bohéme par Louis de Baviěre. Une incorporation legale en bonne en 
due forme dans le Royaume de Bohéme n'eut jamais lieu, ce qui fait que ce 
statut serait valable jusqu'a nos jours. Le present travail veut montier que 
cet Egerland qui du temps des Staufen était un pays d'Empire, formalt un 
tout, englobait aussi de vastes parties de la Haute-Franconie et du Fichtel­
gebirge; il veut étudier son entrée dans l'histoire, les origines historiques et 
ethniques de sa population en se basant sur les recherches déjá effectuées. 
Cest pourquoi notre enquéte ne s'occupera que de la periodě allant jusqu'a 
la premiére citation de l'Eger dans les actes de 1061. Comme il s'agit de 
découvrir des notions sur les origines se rapportant á une periodě poür la­
quelle les sources historiques nous manquent, nous laisserons la parole aux 
disciplines speciales de l'histoire. II ne sera donc pas faux de revoir la 
théorie de la population germanique originale et Celle de la colonisation de 
la Bohéme avec ses conséquences sur le Egerland et le probléme de l'origine 
germanique ou slave de ses premiers habitants, sans oublier le résultat des 
recherches archéologiques allemandes et tchéques ainsi que la géographie 
de la colonisation. II semble qu'ici la science linguistique sera un apport im­
portant, teile qu'elle a été développée dans les nombreux travaux d'Ernst 
Schwarz. Depuis la premiére citation de la riviéře Eger en 805, les nouvelles 
authentiques se multiplient au sujet du territoire de l'ancienne Baviěre du 
Nord, du Sorbenland, de la coordination religieuse sur cette langue de 
terre, de la zone d'influence des Babenberger et de la premiére apparition 
des envoyés impériaux qui y défrichent. 

Si, en fin ďétude, les theories et découvertes historiques permettent de 
tirer des conclusions, on pourra constater que, ni la théorie de la con-
tinuité ou de la colonisation, ni la préhistoire ou le debut de la periodě 
historique ne permettront de trouver des preuves definitives pour la Classi­
fication ethniques des premiěres populations. 

L'histoire de la colonisation n'apporte pas davantage de conclusions fun­
damentales, la rěpartition des terres, étant indifferentment character sti-
que pour l'une on l'autre des deux populations. Les sciences linguistiques 
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et l'etude des noms de villages peuvent prouver que, depuis le 12e siěcle 
au moins, des Allemands se sont installés ici en grand nombre. Dans la 
periodě historique au sens étroit du terme, et plus particuliěrement sous le 
regne du Margrave Diepold III, au debut du 12ěme siěcle, il apparait avec 
evidence que le Egerland, la Provincia Egrensis, a été terre imperiale direc-
tement dépendant des Staufen. 

LA B O H É M E E T L E S C O M T E S DE B O G E N 

Max Piendl 

Vers le milieu du 1 leme siěcle apparait dans la region de l'Est du Danube 
une lignée dont les représentants exercent le droit comtal en lieu et place 
des Babenberger. II faut y distinguer deux branches: la lignée principále 
dont les représentants s'appellent "Comtes de Bogen" depuis le 12ěme siěcle 
et une lignée annexe qui, jusqu'a son extinction en 1148 est possesseur du 
baillage de 1'Evěché de Ratisbonne. 

Au Herne siěcle le Comte Aschwin de Bogen se distingue par sa victoire 
sur les envahisseurs de la Bohéme. Trěs peu de temps aprěs, on note une 
transformation radicale des relations entre la maison regnante de Bohéme 
et les Comtes de Bogen. La position frontaliěre du Comtě de Bogen est de­
terminante pour l'amorce d'alliances entre cette famille et les Přemyslides, 
alliances qui ne seront pas sans exercer une influence et une action tant sur 
la Bohéme que sur la Baviěre. La Prince Břetislaw II de Bohéme épouse en 
1094 Luitgard, soeur du Comte Albert de Bogen. En 1124, le Prince Wladis­
law I unit sa fille Swatawa au bailli Frédéric IV. Une des unions importan-
tes entre les Přemyslides et la Maison de Bogenest celle du Comte Albert III 
de Bogen avec Ludmilla, la fille du Prince Frédéric. 

Ces relations étroites entre les Comtes de Bogen et leur voisin de Bohéme 
sont l'occasion de nombreuses marques de faveur á 1'égard du Couvent 
Windberg appartenant aux Bogen. Les évéques d'Olmütz consacrent les 
églises de Windberg; les riches possessions de Windberg sont le fruit d'une 
dotation de Wladislaw II. Elles comprennent Albrechtsried, Miltschitz, 
Janowitz et Wojtitz. 

La suzeraineté d'Albert III sur la zone des foréts frontaliéres de la Wot­
tawa supérieure et de l'Angel jusqu'aux sources de la Wolinka est en 
étroite relation avec le mariage du Comte Albert III et de Ludmilla de 
Bohéme (vers 1184). II s'agit ďun territoire dont le Centre est Schüttenhofen. 
La Maison Bogen est á l'origine d'une vaste action de lotissement et d'essar-
tage dans les territoires bohémiens du Lehen. Schüttenhofen, centre de 
colonisation du sud-est correspond á Winterberg. II est plus que probable 
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